




CHE EALe Magasin
CHDZ MU DES HOMMES
De Nouvelles Marciandises (le Printemps

Remplissent le Departement 3
Nous offrons aux hommes

le service que le premier ma-
gasin d habits de Winuipeg
doit leur offrir. Nouvelles
Ir archandises et rien que du
nouveau, quand la saisol.
nous avertit que les vête-
monts d'hiver ne seront plus
de mise dans quelques se-
maines. Donc, si vous avez
besoin d'un nouvel habit,
faites maintenant votre choix
dans ui assortiment où il
n'y a que des habits de prin-
temps.

Si vous désirez un très bel
habit, essayez l'un de ceux
faits sur le modèle des élé-
gantes coupes américaines de
$25.00 à $35,00 ou le modè-
le Eaton, de $18.00à$22.00.
Aucune faute de coupe dans
les deux modèles. Peu de
tailleurs peuvent rivaliser
avec ces coupes et cette fac-
ture. Les plus beaux choix
en-lainages anglais.

Nous avons un assortiment de qualités moins dispendieuses et nous
attirons l'attention sur le fait que la coupe et la facture de chaque habit
ionit parfaites. Notre magasin achète dans des conditions et des qualités
3xceptionnelles : c'est pourquoi nous n'hésitons pas à garantir une pleine
satisfaction. Vous puover acheter de confiance chez Eaton ce que vous
y voyez. La réalité correspond a l'apparence.

H ABITS D'EATON pour les jeunes gens de 34 à 38, à $12.50. Double cou-
pe-rangée de boutons sinpfle et élègante, longs revers av ec des lignes et fait de
telle manière que ces habits ne perdront pas leur force. La couleur est noir-brun
avec de légères rainures. Un habit extrêmement bien fait. Habit dE'aton, de
drap anglais importé, à $15.00. Noir-brun avec fines rainures vertes et rouges.
Un nouveau et très élégant modèle. Les doublure- sont d'un choix de première
qualité. Les pantalons ont des gances pour ceinture et sous-pied. Grandeur, dc
35 à 44- Cet habit est de nature à rendre grand service et à donner beaucoup de
satisfaction. Remarquez ce nouvel habit au prix de Eaton. Fabriqué avec du
drap de laine importé avec une apparence grise-poivre et sel. Coupe à deux ran-
gées de boutons. Epaulettes taillées de manièi e à donner à l'habit une aprence
magnifique. La facture et le modèle de cet habit lui donnent un haut egré de
distinction. Les pantalons sont larges et ont des gances pour ceinture et sous-

pied. Grandeur de 35 à 44. Au premier étage-Hargrave.

/T. EATON CIM ITEQ



INNONCRS

Bry-dgeS &\ WaughLj1e
Assurance

pouRt LE FE~

Atlas Assurance Co. Ltd.
Commercial Union Ass. Co.
Guardian Assurance O.
Mercantile Fire Ins. CO.
Calumet Insurance O.
pacifie Coast Fire Ins. o.

Iiieufle s

Représentent les compagu

j ACCIDENT ET VIE

London Lancashtire
(,uitrtiitee & Ace. o
OnuIiiie(Oial Unxion>
(Life De partient)

Argent a preter

ies.

TE1RRAINS

Southieru Tmp. Co. Ltd
St. Borniface Land Co.
Land Syuiciate Ltd
Red River Realty Co.

[Liiinited

TELEPHON ES:

S5004
Jour, Main 5005

S5006
Nuit Fort Rouge

t6 Main.

Demnanuez-flous nos listes de propriétés de St Boniiface. Nous avons des

lots de choix à vendre, tant pour résidences que pour fins de Manufactures.

Nous prêtons de l'argent sur propriétés d'églises, etc.

Gevaert & Deniset
86 AVENUE PIZOVENCHER "

Phone Main 2854 SAINT-BONIFACE, Man.

AGENTS JJ'II,&MEUBLES, ENTREPRENEURS

LétabliJOSEIPH T. DUMOUGHE Led18
,&gent d'assurances contre les incendies.
Une spécialité pour les Eglises, institutions religieuses,

Ecoles et Maisons privées.
Représente aussi des Compagnies d'ûssurancets ur la vie

l'Industrielle et contre les accidents.
Argent a prêter à termes des plus faciles.,

i3UREÂU: BL~OC BULMÂN, RUE BÂNNÂTYNE, 'WINNIPEG

18M85
187

15 23



D.S IHOMAS COSTA ET FORNAGUEMLA
DE! ET APOSTOLICSE SEDIS GRATIA ARCHIEPIaCOPUS TARRA.

.COtNENSIS. HISPANIARUM PRIMASe

fSTAMUR: na.lcai iu orramtr Matre,tarc

,tenorm civem, an tarte et in regboaa nosira, ubi arnplissiraa exeroct

amni cominercia, notasirni- ptohitate. teligione et christiana pietateI prcatantern; in negotiatione fideteca. et an tractandis expetndendisvr

quit saui sunt cameroia, à cujuscaumque matie fraudas sauspicions

omnino imnannem unaveroîta existiaauaea et à Notais cetto haaerL I
Qnaare. vin ab ipso vendato, taInajam eu veris nais confeatu az sans

matera Ieterogenea mixte. an sanctîssîmo Missz Sacrificio utamar,

eiameque qaaplurimi ecelesaz, capellx et oratoria Haspanlie et

lijarutal reionura ututatur. idco alaid non possanaus non camanendare

Praîsuibus et, cler tatnuata ad pradictaca saorasaacto. Sacrîft $
catra id.neum

ln quoraum f dem bas litteras sigiflo Nostro mnitas, et à Sert&

Varia sàsuitas p cpediri jusmI-aaos, Tatracorie die decamao nante

j4atti anno milsm cao agaetesiaoo unenoa

$ ~~~'THOMASAoî~îco

VIN DE MESSE J. de MULLER
YA R OaN Eý

Quarts à p.1p. 33 gallons Octaves a iv.p. 17 gallons

Qarîts Oct, Quarts Oct.

Vin Blanc Sec, $1.00 $1.10 Vin Blanc Doux Supérieur, $1.20 $1.30

Vin Blanc Doux, "Gethsémani " 1.10 1.20 Vin Blanc Doua Mascatel, 1.30 1.40

Agents Généraux au Canada:

SHUDON, HEBERT & CIE, Limitée
E_$ C : MA SaON DE GnOn FONDEE EN anse

E~CEI ES-, VI N oet L..lQLJeLJF:kt
MONTREAL

Le Plus Fort Stock. Le Plus Grand Assortiment. Le Pion Bas Prix.

Quelques ordires d'essai vous, cnnvaincrnnt que nus méritons

VOTRE~ GONFIANCEý



Dr. Louis F. Bouche
DENTISTE

Gradué du Collège dentaire de Chicago. Lauréat du Col-
lège dentaire de la Nouvelle-Orléans. Membre fondateur de
la Société de Stomatologie.

9,PQ5 RUE McDERMOTT
WINNIPEG.

Fis-d -vis de l'H6tel Maruaggi.

A. IRVINE, Président. JOSEPH TURNER Vice-Président

La Standard Ptumbing & Heating Co. Lte,
InienIeurs de Sïstemes de Chaulage et de Yentllatlon, Plombiers

lgIeniques, Posent les Appareils Écelairage au Unz
'No. 296 Rue Fort, 46 Ave. Provencher Sucurae, J. W. MOULD, Gérant

Winnipeg, Man., B. de P. 232 'Coin "dela Rue Athabaska et 4ibxne Rue
Tolophone 529. 1Saint-Boniface, Man. 1 Edmonton, Alta. Telephone 454.

MARCHANDS DE GROS en tout ce qui regarde les plombiers et les
APPAREILS DE CHAUFFAGE tant à la vapeur qu'à l'eau chaude.

EE0n.r OTYTS SO03SF*T
AGENT D'ASSURANCE

ASSURANCE ARGENT A PRETER

Représentant les Compagnies

POUR LE PEU- Royal Exchange Assurance," de Londres, Angleterre,
lncorporéeen 1720. ACTIF :-$30,000,00000. Déjà payé pour pertes:

$230,000,000.00.

idLondon Assurance Corporation," (le Londres, Angleterre, incorporée en
1720 ACTIF :-$23,000,00J0.00.

CONTRE LES ACCIDENTS, Maladies, Responsabilités et Automobiies-
"'Ocean Accident and Guerantee Corporation," <le Londr-s, Angleterre. "General
Accident Assurance Company of Canada.

SUR LA VIE- The Great West Life Assuran ce Company.

Buireau: 406, rue du Collège, J3olte le P. 75, &t.Boniface, Man,
1St-Ronirace, Mp,4, Tél. Main 2754.



ANNONCES

LE DR. PEATMAN
DES HOPITAUX DE

PARIS, LONDRES ET VIENNE
Tel. Main 2247

BUREAU. 304 Rue MAIN - - WINNIPEG

Couture & Marion
MARCHANDS-BRIQUETIERS

Saiiit-Boniface, - - Manitoba

Téléphone Main 11677

Antonio LANTHIER
MANCHONNIER

Fourrures de tous genres, sur comumandes, Fourrures réparées
-- et remodelées. -

2017, Rue Horae

INORWOOD) - ST-BONiFACE - MANITOBA
Telephone main 7288

J. B. TREMRtLY. Prés. J. 0. BRUN,Vce-Pres, J. P. TREMBLAI, sec.-Trés
Tél. privé, Sher. 232m Tél. Main, 7106, &-Boniface Tél. privé, Main 6265

J. H1. TREMBLAY Co. Ltd
CONTRACTEURS GENERAUX

Edifices religieux et publics une spécialité
Bâtisse du Builder's Exchange - - WINNIPEG

TEL. MAIN 8151 - BOITE POSTALE 1896



ANNONCF.S

IAmeublement des EgleseChelef
MAISON ROUILLARD Fra. c

Bepreseiitée lar

AGE.NTS, B de P. 231j. ST-[3ONWAGE, MIAN pholne M min 6402

AtlChemin s de Croix, Statues, &c.en Marbre,

onyx. Pierre, Bronze, Grailit. Marbre et Pierre
Artificiels Staff-Carton Romain, Plâtre. -:- *:-

* i B lrenees poto les auitels: Eglises (le NottrE.D-atle et la Nütivlt¾, à

Muintireal; Notr-D[ame (lu Gliemin (31 Chiapelle des Pères du -s. C , àQu*
bec; Cathedrale de limnouski; la Cathedra le (le Kingston ;St. Pau , ù To

ronto ; N.-D - ne, à Guelph; St. Joachimu, à Edmonton ;N.-1) des 1 rairies
(TîeSaiiit-.Norbert, etc.

Il il l e hmn e Croix : Calhýdralp le Saitit-Bit'nirac, Cmthdale:

de linotikiGrasiSéminaire de Montreail, -St .J.-B. (le Slierljioke, Sain -

:Jérôniie. Drummordville, Saint-Patricýk, à Hanilltoa Sailt-Eduuard, à Mont-

DE VILLERS Tél. Main 8823 B. de P. 2113

Fabrication de Ii 1l m
premier choix »W VI l ew%

DE~ VILLERS
PIANO M iso aaInnFalaS

absolument M io aaineF nas

gaat Achetez un piano DE VILLERS et

DE VILLERS vous aurez lat pluisgranfde % aleur pour vo-
DIE VILLERS tre argent. Cirai d( choix de p)ianois neufs

PIANO et d'occasions. Pimnos accordés et répa-

ET PIANO AU- rés par des experts.

TOMATIQUE SALLE LiE VENTES:

sont

les meilleurs 269 Avenue 'York, Winnipeg, Maii.
Agents Canadien o-Fr5iç aie dem dés pour villes et villagw a

MANITOBA, SA SKATCHEWAN. A LBESITA.



LES CLOCHIES DE SAINT-BONIFACE
ORGANE DE L'ARCHEVÈCHE ET DE TOUTE LA PROVINCE

ECCLËSIASTIQUE DE SA INT-BONIFACE

REVUE COMPRENANT DOUZE PAGEs, PUBLIÉE LE 1ER ET LE 15 DE CHAQUE MoSw

*Abonnement : Canada $1.00 par an. Etats-Unis, $P.25. Etranger, 7 francs.

VoL. XI 1 AVRIL 1912 No. 7

Ce numéro contient vingt-huit pages.

SOMMAIRE-Le dix-septième anniversaire du sacre de S. G. Mgr l'Archevê-
que-Les écoles du Keewatin aux Communes du Canada-La convention
des Canadiens-français du Manitoba-L'amour du Christ et de l'église per-
sécutée-Ordinations - Au tableau d'honneur- Deux ancienls compagnons
-Ding ! Dang ! Dong -R. I. P.

DIX-SEPTIEME ANNIVERSAIRE DU SACRE DE

S. G. MGR L'ARCHEVEQUE.

L'anniversaire de la consécration épiscopale de S. G. Mgr l'Ar-
chevêque a été célébré avec l'entrain et la pompe des années pas-
sées. il fait bon en ce beau jour voir réuni autour-du Chef du diocèse
tout un clergé qui lui est attaché de cœur et d'esprit et si généreusement
&voué. Une centaine de prêtres étaient accourus des diverses parties
du Manitoba et quelques-uns même étaient venus des diocèses de Ré-
gina et de Prince-Albert. S. G. Mgr O.-E. Mathieu. le si sympathique
évêque du nouveau diocèse, et le T. R. P. A. Lacoste, 0. M. I., V. G.
et administrateur, en l'absence de S. G. Mgr Pascal, du diocèse de
Prince-Albert, rehaussaient l'éclat des fêtes par le charme de leur pré-
sence.

Le lundi soir, veille de la fête, les élèves du Collège représentè-
rent avec un vif succès une tragédie en cinq actes du R. P. Longhaye,
S. J., intituléa: Connor O'Nial.

D'éloquentes adresses française et anglaise furent présentées à
Sa Grandeur, qui y répondit éloquemment, exprimant sa joie et son
bonheur de voir ainsi cette jeunesse se préparer si bien et si pratique-
ment au rôle social qu'elle aura à remplir. Nous citons in extenso le
texte de l'adresse des élèves de langue anglaise, qui touche si habile-
ment et avec tant de justesse à un mouvement nouveau, dont Monsei-
gneur attend tant de bien pour les causes qui lui tiennent au cœur,
notamment la question scolaire. On ne pouvait lui offrir plus beau
bouquet de fête.



LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

_\Lx Loizu AiuinsiîtoP

\Ve, the English s peaking StUdents of St. B3oniface College, take

1lesur iii onîtg wîth Our b'trenul-Canadian conirades to offer to
\or 4reete umgeo o rvecat iof and fi lialI affection.

\Ve lhave here'tof<)1' on1 rnar.v (ýocasiefis expressed our gratitude

for the eep i ere-s Vour ti race lias ever taken in us andi in the insti-

tutiol, finit hmrboîrs uis: a(rain thmis very vear lias w itnes,-ed on vour

part a zeajous activitv to Nhc vas due the preservation of the mlost

essential prerogatives of Our Alima Mater.

Nly Lord. 1 it Nas ,, eo).solinlg sight tlîat wvas offered t<) Your gaze

a few days sincc, in the city of Winnipeg. whell Catholics of ail na-

tionalities raised their v'oices togetiier in ioud accents of protest, and

proclimied boidly their unwaverinflg adhlerence to that cause of wlichl

Y'our Grace lias foi' vears stood forth as the unfaltering champion. It

was no doubt a source (if g-ratification to Your Grace to biear that cos-

mopolitan throngs duelare enthuaiastically in the face of the country

that they are one , in beart and mind. witlî their Arcbibishop.

My Lord, your students of St. Boniface were there, and thev

were flot the least enthusiastic in their endorsément of the protests

lodg-e- ara inst the policy of injustice enforced against the Catholies

of the Province of Manitoba.
We, more perbaps than the otber units of your fiock, are one in

heart and mind witb our beloved Paetor; because, thanks to the wise

guidance flore swaying, our minds, we, better probabiy thmmn many

others, can perceive and appreciate the tireless zeai - we were goîng

to say the life-sappin gactivity - Your Grace lias exerted in that mo-

mentons stiuggie-, st-i ilive , stili perforce engrossing the attention of

evdn those wbo wouid fain have it relegated to the background as a

dead issue; - we mtean that heroio struggle for justice in the sacred

cause of eduuation.

My Lord Archbishop, we, the students of this collége are proud

to mnake this soiemn promise here to-night ihat. not unly while under

this roof, but in our respective walks of life, wbien we shial bave left

it. we will always keep before our eyes those bigh ideals which have

been yours; it will be our pride to ever march on bea~eatb that stan-

-dard borne so valiantly by our dauntless cbieftain even tbrougb tbe

gore of the ýpolitical arena, from whicb nevertbeless it emerged un-

tarnished.
But wby not speak ont more piainiy ? Yes, my Lord, it will be

our pride to break away from those fatal traditions of partizanship,

which even too many Catholios look upon as an integrrai element of

honourable citizenship.
Understanding, as we do, that the interests of religion are alone

,of paramounit importance, we will ever be its devoted defenders, irres-



LES CLOCHES DE SAINT-13ONIFACE

pective of party ties: wue will bu Catholics before ail andl( above ail.
ighitingy valiantly under the leadersbip of our spiritual cieftain for
the full and complote recovery of eachi and ail the righits ilhat areous

Tis assurance we offer Your Grace as a sootlérî balai for îhlose
freshi wounds under which wve knoxv you. at this verv hour. t() be
sil'iartrng - grlorious wounds. whicbi. like those of the J ivine Master,
are but the harbingers of a glorious victory.

S5v. liioxIFAe.cz CorLIr: E.

Le 1 9 mars, jour de la fête, il v eut à la cathédrale messe ponti-
ficale célébrée par S. G. M -gr l'Archievêque. S.C G. Mglr l'Eviqîie de
Régina occupait un siège (l'honneur dans le sanctuaire. Les coruirru-
nauté-, religicuses et grandl nombre de fidèles tétaient présents.

Le sermon de circonstance fut prononcé par le E. P. J.-B.
Beys, 0. M. I., qui eut des traits forts et énergiques pour retracer les
luttes et les combats du hiéros du jour.

Le midi eut lieu le banquet du clergé àX l'archevêché. M. l'abbé
J.-E. Lee, curé dle Transcona, présenta une touchante arrsse à Mon-
seigneur. Nous regrettons de n'en pouvoir publier, faute d'espace, que
les extraits suivants:.

l'Il fait bon se trouver à Saint-Boniface. la ville catholique, cana-
dienne-française et toujours romaine Lie fOur-st. C*est ici qlue nos jeu-
nes compatriotds viennent se retremper aux sources du patriotisme pur
et de la religion du Christ, après avoir parcouru les régions froides et
glacées des provinces protestantes. Cette cathédrale. do)nt la vue exci-
te la rage dies chefs oran<4istes, est un monument destiné à rappeler
aux génerations futures la grandeur d'âme et le dévouement sarns bor-
ne dlu g)r4ndi défenseur des écoles catholiques, de l'orateur sacré et
patrrotique par exc'-llence, de l'invincible .+ s.. ..... vec quel plai-
sir nous voyons s'élever ve 'rs le ciel le dôrne imposant de ce t'etit-
Séminaire, d'où sortiront 'nombreux des prêtres zélés. (lui à' leur tour,
imitant le bienheureux .Jean Vianne 'v, iront prartout dans cette immen-
se province ecclésiastique, nous remp1 larcer et extcrcer fructueuseument
le saint ministère.

IlPrécisément parce que Votre Grandeur a su s'entourer de pr4ê-
tres prudents et actifs, l'église de Sairît-Borniface n'est jamau~is la der-
nière quand il sýarit 1-;Iction sociale crîrlolique et nationale. Les cer-
cles dle lA-ocinde lat *J- C 'tJhoiiqe(. la seection mia nito-
haine de la ,S;ociêjtê lu f~n.r'o,'es a ,'ot!iét.' 1<ist1orhj'o de

.oitaeet le (jonz;,t( (li (ol<u e e Lit Vér'o-edr'o/ 1rou' ont
surabondamment conmmtent, sous votre paternelle et énergique irimpul-
Sion, on agit et on comibat.
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"En veut-on aux do.mes de l'Eglise infaillible ? Ridiculise-t-on
ses institutions ? Fausse-t-on son histoire ? Insulte-t on son auguste
Chef ? Aussitôt, Monseigneur, vos lieutenants, qui du haut de la chai-
re, qui par la voie de la presse, ripostent spirituellement et victorieuse-
ment. Les Gordon, les DuVal et les Johnson, disciiles des Luthsr. des
Weslev et des Brown. sont là pour attester combien il est peu facile
au Manitoba de s'attaquer à ce qui est catholique et romain."

Monseigneur répondit avec cette effusion dont il est coutumier en
(le telles circonstances. surtout quand il ouvre son coeur à ses prêtres.

Monseigneur de Régina fut invité à adresser la parole à son tour
et il le fit avec toute la délicatesse et tout le charme qui lui concilient
si vite tous les ceurs et les plus ardentes sympathies.

Le soir, c'était grande fête de à l'Académie Sainte-Marie de Win-
nipeg. Un heureus mélange de français et d'anglais faisait ressortir à
merveille les ingénieuses variétés préparées avec tant de délicatesse
et de distinction par les excellentes Sours des SS. NN. de Jésus et
de Marie.

S. G. Mgr l' \rcvêque et S. G. Mgr de Régina, dans de jolies
allocutions, ne ménagèrent pas aux élèves les compliments qu'elles
avaient richement mérités.

Ad multos et fa:ustissimos annos !

A ce voeu nous joignons celui qu'ajoutait le vénérable Archevê-

que de Québec dans la dépêche qu'il adressait à Monseigneur à l'oc-
casion de sa fête: E'sto fortis in lello ! Il nous fait plaisir de pu-
blier aussi le cordial salut qu'apportait la même déýpêche à l'ange de
l'Eglise de Régina: albuta Episcopem Regiensem.

LES ECOLES DU KEEWATIN

AUX COMMUNES DU CANADA.

Comme nous l'avions prévu dans notre dernière livraison, le bill,
:annexant une partie du Keewatin au Manitoba sans garantie des droits
naturels et constitutionnels de la minorité à des écoles séparées, a été
voté en troisinme lecture par les Communes du Canada. Au non pos-
sumus de la politique, nous avons le devoir, dans l'intérêt de la cause
sacrée que nous défendons, d'opposer le non possamus des apôtres.
En dépit de toutes les subtilités légales et autres. nous persistons a
croire à l'existence de nos droits -t nuus les réclamons avec non moins
d'énergip qu'auparavant. Res 1lnmt domino.

* *
Nous voulons cansigner dans nos pages le texte de l'amendement

Mondou-Lamarche, dont l'adoption eût assuré à la minorité le respect
de ses droits:



LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

" Que le bill numéro 115 ne soit pas lu une troisième fois main-

tenant, mais qu'il soit renvoyé au comité général de la Chambre avec

instruction d'y ajouter l'article suivant, après l'article 7 du dit bill:

"7A. -L'Article 22 de l'Acte (lu Manitoba, 18'70. - 33 Vict.,

ch..13-s'appliquera au territoire ajouté à la province, en substituant

au paragraphe 1 du dit article 22 le paragraphe suivant:
"1]. - Rien dans toute telle loi ne préjudiciera à aucun droit ou

privilège, en matières d'écoles confessionnelles ou séparées, dont jouit

aucune classe de personnes. à la date de l'adoption de cette loi, en

vertu (le la loi, ou en pratique, dans le territoire ajouté à la province

sous le ré'ime des dispositions (le la présente loi.

Cet amendement a été rejeté par 160 contre 24. Sir Wilfrid Lau-

rier, l'honorable Rodolphe Lemieux. Ls quatre ministres catholiques

du cabinet Borden et vingt-quatre députés canadiens-franais ont en-
registré leur vote contre l'amendement. tandis que plusieurs autres

députés catholiques s- sont abstenus. Voici les noms des vingt-quatre

qui ont voté pour cette mesure de justice: MM. Barrette, Béland,

Bellemare, Boyer, Delisle, Demers, Ethier, Guilbault, Lamarche, La-

pointe, ( Kamouraska ) , Lapointe, ( Montr-éal ), McCoig, Marcil, ( Bo-

naventure ) , Michaud, Molloy, Mondou, Murphy, Papineau, Paquet,

Power, Proulx, Séguin. Sévigny, Tobin. Honneur et merci a ces dé-

putés, qui, quels que soient les motifs qui les ont inspirés, -plusieurs

en avaient certainement de très nobles,-ont secoué pour l'instant le

joug de l'esprit et de la discipline de parti.

Nous ne pouvons terminer ces notes brèves, qui ont un son de

glas. sans faire entendre un carillon d'espoir et de réconfort que les

échos du Saint-Laurent répercutent jusque dans nos plaines. .lamais

nos frères de la province de Québec ne semblent avoir si bien saisi

notre question scolaire. Vraiment superbe est leur levée de boucliers.

Ils semblent avoir compris qu'ils ont été pendant quinze ans les dupes

de la politique opportuniste et décevante de Sir Wilfrid Laurier et

ils ont la douleur de constater que ses successeurs n'ont pas plus que

lui le respect des droits des minorités si formellement garantis par la

Constitution du Canada.
A notre point de vue. et à celui de beaucoup d'esprits non pré-

jugés et clairvoyants, un homme semble incarner en sa pensée et ex-

térioriser par sa parole et son action des principes dont l'aboutisse-

ment logique sera la reconnaissance et la restauration de ces droits.

Nous avons nommé M. Ienri Bourassa. Nous recommandons forte-

ment la diffusion et la lecture de la brochure qu'il vient de publier et

qui porte fièrement comme titre: PoUR LA JUSTICE. Elle contient le

courageux et lumineux discours qu'il a prononcé le 9 mars au Monu-

ment National, à Montréal, et deux consultations d'un savant légiste

anglais protestant, M. C.-H. Cahan. Cordial merci ià l'un et à l'autre.
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CONVENTION DES CANADIENS FRAN(AIS
DU MANITOBA.

Le 20 mars restera une date mémorable dans les annales de la
Section nianitobaine de la Société du lalerfra ou anud. Ce-
jour la elle réunissait au Collège de Saint-Boniface de nombleuxre-
présentants canadiens-français de toute la province. S. G. Mgr l'Ar-
chevêque, président d'honneur, et S. G. Mgr 0.-E. Mathieu,. évêque de
Régina, honoraient la Convention de leur présence et lui faisaient
part de leurs lumières et de leurs conseils autorisés. Le T. Rt, P. A.
Lacoste, 0. M. L, V. G. et administrateur du diocèse de Prince-Albert,
était aussi présent, ainsi que plusieurs prêtres de la Saskatchewan et
presque tous les curés de langue française du Manitoba. Des laïques
venus de différentes paroisses, ainsi que des villes de Winnipeg et de
Saint-Boniface, prirent également une part active et importante aux
travaux et aux délibérations.

En l'absence de l'honorable Juge J.-E.-P. Prendergast, président
de la Section, - retenu .a Portage-la-Prairie par ses devoirs judiciai-
res, - Fhonorable Juge L.-A. Prud'homme présida la séanee de l'a-
vant-midi et M. Joseph Baril, vice-président, présida celle de l'après-
midi. M. l'abbé Denys Lamy, secrétaire (le la Section, remplit les
fonctions de secrétaire de la Convention.

A l'ouverture de la première séance, M. l'abbé Lamy retraça
brièvement le travail accompli par la Section manitobaine, la dernière
née de nos sociétés nationales, mais non la moins active, puisque de-
puis le 22 juin, date de sa fondation. elle a tenu onze séances de tra-
vail, donné deux séances publiques et préparé la présente Convention.

Parlant du Congrès de la langue française. le conférencier en
souligna l'importance et indiqua les résultats heureux qu'il aurait par-
ticulièrement pour les groupes nationaux établis en dehors de la pro-
vince-mère. Archimède disait: '" Donnez-moi un point d'appui et je
soulèverai le muonde." Ce point d'appui pour les groupes français de
l'Ouest. c'est la province de Québec. Avec son influence et sa coopé-
ration, ils soulèveront la montagne de préjugés et de fanatisme qui se
dresse sur la route de leur libre expansion et qui met des entiaves à
l'exercice de leurs droits les plus légitimes, notamment il l'endroit du
français.

Pour donner une idée exacte de ce que les organisateurs du
Congrès attendent des groupes dQ l'Ouest, et en particulier de celui.
du Manitoba, l'orateur donna lecture d'une lettre de M. l'abbé S.-
A. Lortie, publiée dans les Cloches du 15 février dernier.

Le secrétaire termina sa conférence en lisant la lettre suivante,
écrite pour la circonstance par le distingué et dévoué président de la
Sociét' du Paorle r n-is au Ca(nda, S. G. Mgr Paul-Eugène Roy,.
évêque-auxiliaire de Québec:
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CIJEn MONSIEUR L AnRé,

Le superbe élan de patriotisme qui,ébranle l'Ouest excite l'admi-
ration de l'Est. Quelles belles réserves de force il y a là ! Nous nous
e n réjouissons, et nous y voyons pour notre Congrès de Québec les
plus solides promesses de succès.

Si ce n'était pas si loin, commure j'aimerais à aller contempler votre
bell3 assemblée du 20 prochain ! Souffrez,. au moins, que j'envoie aux
chers compatriotes, qui seront alors réunis chez vous, le salut cordial
et les voeux enthousiastes du Comité Organisateur de Québec, avec
la sincère expression de son admiration et de sa reconnaissance pour
la belle et vaillante armée qui se mnet en si bel ordre (le bataille.

Volontiers j'y joins mes sentiments d'estime et de gratitude pour
le zèle que vous montrez personnellemuent dans cette entreprise, et
j'appelle sur vous et sur la Convention les plus fructueuses bénédic-
tions du bon Dieu.

Votre tout dévoué en N. S.

† P.-E. Roy, év. d'El.
M. Noël Bernier entretint ensuite la Convention du projet de l'é-

rection d'un monument à La Vérendrye. Il rappela que les anciens
élèves du Collège. lors de leur réunion générale en 1910, avaient mis
la question .à l'étude et exprima le plaisir que lui causait le fait que
la Société Itoriqe de ,Saint-Bloniace avait pris la direction du
mouvement. Il suggéra plusieurs moyens pratiques de promouvoir le
prélèvement des souscriptions et insista pour qu'on fît des démarches
auprès de nos concitoyens anglais.

Le R. P. Joseph Blain, S.J.. fit remarquer que les ossements du
fils aîné de La Vérendrye, ceux du 1. Aulneau et de leurs dix-neuf
compagnons, reposaient dans la salle même où se tenait la Convention,
dans la chapelle actuelle du Collège.

L'honorable Juge Prud'hommue rappela (lue les premiers docu-
ments, recueillis par Mgr Taché sur le découvreur de l'Ouest et ses
compagnons, lui étaient venus de l'Université Laval de Québec en
1872. Par une erreur.du copiste, on avait cru longtemps à Saint-Boni-
face que le nom du P. Aulneau était Arnaud. On avait ainsi baptisé
une rue de notre ville et donné ce nom à une gare de la province.

Mgr l'Archevêque ajouta quelques mots pour rappeler combien il
avait été heureux de la découverte du Fort Saint-Charles, entreprise
qu'il avait faite sienne et au succès de laquelle il tenait tant.

* *
L'honorable Juge L-A. Prud'homme donna lecture d'un très im-

portant travail, préparé pour le Congrès (le Québec, sur la situation

.jtridique dit fran/Itas au ( atnit. Remontant aux sources des droits
(le notre langue il rappela que le légitime Gouvernement provisoire,
établi ·t la Rivière-Rouge après que la Compagnie de la Baie d'Hud-
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son eût rétrocédé ses droits à la Couronne le 19 novembre 1869, sti-

pula que l'a'nglais et le français straient sur un pied d'égalité dans la

législature et devant les tribunaux et que tous les documents publics

seraient publiés dans les deux ]anguts. Cette garantie fut insérée dans

la constitution de la province lors de son entrée dans la Confédéra-

tion, sanctionnée le 12 mai 1870 et confirmée en 1871 par un statut im-

périal. En 1890, la législature inanitobaine, s'insurgeant contre Fautori-

té impériale elle-même, décréta la disparition du francais de la législa-

ture et des tribunaux. Cette loi inique, évidemment ultra ires, est en-

core en vigueur et elle est insérée au chapitre 126 des Statuts Revisés

de 1902. Elle ne renferme que deux articles dont le premier stipule que

seule la langue anglaise sera désormais employ"e dans les journaux

et archives de la Législature (lu Manitoba, ainsi que dans les ploidoi-

ries et pièces de procédure des tribunaux. Le second est ainsi conçu:

Cette loi ne s'appliue qu'en autant que ett Législature possMde le

droit defaire telle toi. Par cet article la Législature avoue elle-même

ses doutes quant à la validité du droit qu'elle s'airoge de mutiler

ainsi un texte formel de l'Acte fondamental de la Confédération ca-

nadienne.
"Cette loi morbide, qui confesse son vice héréditaire," remarque

le savant Juge, "a néanmoins été suivie de toutes les conséquences

qu'elle comporte. Le français a été banni depuis lors des lois statutai-

res et des documents publics. Tout au plus nous fait-on la gracieuseté

de publier en français la loi scolaire,. et encore cette gracieuseté, nous

la partageons avec les Allemands et d'autres nationalités."

Le conférencier examine ensuite les qkelques arguments qu'on a

invoqués pour donner un semblant de légalité à.cet attentat et les dé-

molit savamment, en style de palais et avec toute la force des meil-

leures autorités judiciaires.

DIsCOURs DE MGR, MATHIEU.

Dans les anciennes familles des vieux pays, il existait autrefois

une coutume vénérable et bien touchante. On conservait avec un reli-

gieux respect les traditions des temps passés et les coutumes des an-

cêtres. Lorsque les enfants étaient devenus grands, ils aimaient à re-

dire à leur postérité ce qu'ils avaient appris de leurs pères. Ainsi se

transmettaient de génération en génération (le riches trésors de sou-

venirs qui maintenaient l'esprit et les généreuses pensées des temps

anciens.
Nous aussi, nous voulons imiter cette louable coutume. C'est

pourquoi de temps en temps nous jetons les yeux vers les anciennes

générations. Personne n'eut jamais plus que nous l'avantage, le bon-

heur et le droit de recueillir de glorieux souvenirs. Nous sommes

d'une race royale. Les nobles pensées et les généreux sentiments ne

sont pas rares dans les pages de notre histoire. De glorieux lauriers
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enguirlandent les armes de nos pères et leur mémoire est auréolée

d'honneur et d'héroïsme.
C'est un peu beaucoup pour glorifier ce passé et en dégager les

fortes leçons qui en découlent, que les Canadiens français veulent,

cette année: se rencontrer, se voir, se réunir, afin de se mieux connai-

tre, de trouver les moyens de devenir meilleurs, plus amis, plus forts,

plus capables d'imiter leurs ancêtres et de se rendre dignes d'eux.

Nos concitoyens d'autre origine ne sauraient légitimement prendre

ombrage de ces réunions qui ne peuvent servir qu'à nous rendre plus

utiles à notre pays. ce pays que nous aimons tant et que nous avons,

plus que tous autres, raison d'aimer.
Il nous est, as3urénient, impossible d'oublier notre antique filia-

tion, mais si nous gardons pieusement la mémoire de ceux (lui furent

nos pères dans la foi et dans la langue, nous demeurons aussi ferme-

ment attachés aux conditions présentes de notre vie nationale et nous

sommes heureux de l'état social que Dieu lui-même a donné à nos pè-

res en reconnaissance de leurs mérites et de leurs vertus. Cest là une

vérité que nous ne saurions trop travailler à faire connaître à un trop

grand nombre de nos concitoyens malheureusement imbus de préjugés

a notre endroit.
Cette vérité, le roi Edouard, de si bonne mémoire, la connaissait.

Il y, a quelques années, un des hommes les plus éminents de l'Angle-

terre venait visiter notre cher Canada. Avaat de partir il alla saluer son

Souverain et lui dit qu'il étudierait d'une manière particulière le tem-

pérament et les sentiments vrais des Canadiens français, qu'il verrait

s'ils étaient réellement et sincèrement de tidèles sujets de Sa Majesté.

Le roi sonrit et lui répondit: " Ne perdez pas votre temps dans la pro-

vince de Québec. Ces Canadiens français des bords du Saint-Laurent,

je les connais. Ce sont les meilleurs et les plus fidèles sujets de l'Em-

pire."
Le roi actuel, à sa dernière visite au Canada, me demandait si

les Canadiens français étaient satisfaits de leur sort.-" Ils sont plus

attachs à l'Angleterre. lui répondis-je, que les Anglais protestants.

Leur propre intérêt est la raison de cet attachement. Ils vivent heu-

reux à l'ombre du drapeau britannique et ilq sont prêts à se battre

comme des lions pour le défendre. Votre Altesse ne trouvera pas dans

la province de Québec un seul homme qui désire l'annexion aux Etats-

Úuis, tandis qu'elle peut en trouver facilement dans les provinces ma,

ritimes, dans l'Ontario et dans l'Ouest."
Cette vérité, répétons-la souvent, redisons-la à ceux avec qui nous

venons en contact, afin qu'elle se répande et qu'on finisse par nous

donner partout crédit de notre inaltérable loyauté à l'Angleterre, à

qui nous avons plus d'une fois conservé le Canada, le plus beau joyau

de sa couronne.
Au morment où la France, aveuglée par les écrits d'un Voltaire et
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d'un Rousseau, pervertie par les sophismes de ses philosophes, allait
renier l'Egiise et chasser Jésus de ses temples pour y faire régner la
déesse Raison, la Providence nous fit passer sous la domination d'une
nation plus froide, mais plus calme; moins ouverte aux idées sublimes,
mais plus capable de nous donner la liberté.

Cette liberté, que nous avons aquise au prix de luttes longues et
pénibles, nous donne le droit de parler notre langue. D'où nous in-
combe le devoir de prendre lous les moyens possibles non seulement
pour la conserver, mais aussi pour la garder pure de tout alliage.
C'est pour remplir ce devoir que nous voulons nous associer à nos
frères de la province de Québec et seconder, dans la mesure du possi-
ble, le dévouement des organisateurs du Coqgrès de la langue fran-
çaise. Ces assises solennelles, (lui se tiendront à Québec en juin pro-
chain, méritent toute notre attention. Le zèle, que nous déploierons
pour y contribuer et en assurer le succès, ne saurait que nous attirer
les éloges de tous ceux qui ont assez d'intelligence pour en corupren-
dre la grandeur et en prévoir les heureux effets.

Je vous donne donc rendez-vous à Québec, la ville la plus catho-
lique peut-être, la plus religieuse, et partant la plus heureuse du mon-
de entier.

Si vous voulez vous former une juste idée de la largeur de vue
de ses habitants, je vous invite à contemplei sur l'une des plus belles
places de la vieille capitale un monument qlui commémore la bataille,
qui décida du sort de la colonie. Vous lirez la touchante inscription
gravée sur le piédestal et vous constaterez que ce monument est élevé
on l'honneur (le Wolfe et de Montealm, au vainqueur et au vaincu.
On a voulu réunir leurs noms dans une gloire commune parce que
leur courage et leur mort étaient dignes de la même admiration.

J'exprime le vou, - et ce vœu est vôtre, j'en suis sûr, - que
ces sentiments de louable fraternité existent dans toutes les provinces
du Canada et fassent battre les cSurs de tous ceux qui habitent notre
cher et beau pays. Puisse ce voeu se réaliser ! Puisse chaque citoyen
respecter les droits de son voisin et -contribuer ainsi au bonheur de
tous ! "

Sî"ANCE DE L'AICS-MIDI.

M. Adrien Potvin, inspecteur des écoles bilingues, ouvrit la séan-
ce de l'après-midi par une conférence sur l'interprétation de plusieurs
points, touchant de près à nos intérêts, de l'Acte deq E coles Publi-
ques.

D'importantes discussions s'en suivirent. auxquelles prirent part
MM. les abbés Cherrier et Béliveau, M. l'inspecteur Goulet et plu-
sieurs autres.
M s|Le R. P. Th. Haudon, S. J., donna ensuite lecture d'une conféren-
ce très élaborée et nourrie d'i]ées sur l'union des Catholiques de la
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province et sur la fondation d'un nouveau journal fran-ais. Comue, à
la demande expresse de S. G. Mgr l'Archevêque. ce travail sera bien-
tôt imprimé et traduit en anglais, en allemand, en polonais et en ru-
thène, nous n'essaierons pas de l'analyser ici. C'est un travail qu'il
faut lire en entier et méditer. Il contient à coup sûr les véritables
bases sur lesquelles doit se fairv l'union des diverses nationalités ca-
tholiques du Manitoba, si l'on veut qu'elles forment bientôt une har-
monieuse et imposante Fédération. Il importe de bien poser les condi-
tions de l'entente et d'assurer le respect de tous les droits, tout en mé-
oageant les susceptibilités légitimes.

Une lonoue aiscussion suivit cette conférence.
On procéda ensuite à la nomination des membres des trois comi-

tés mentionnés dans les résolutions qu'on va lire:

I LE CONGRES DE QUîHBEC.

Les représentants de l'élément francais du Manitoba. réunis en
convention, convoquée par la Section nanitobaine de la Aociét'é du
Parlerfrainçais (u Canadl, résolvent:

a ) Qu'ils adhèrent de tout cSur à la manifestation du Congrès
de la langue française en Amérique, qui aura lieu i Québec du 24 au
30 juin prochain.

b) Qu'ils expriment leur inviolable attachement à la langue an-
cestrale et leur inébranlable détermination de ne reculer devant aucun
sacrifice pour conserver à leurs descendants ce précieux heritage (lui,
avec leur foi, constitue le moyen le plus eflioace de cons&rver leur
entité religieuse et nationale et leur caractère distinctif comme groupe
français de l'Ouest.

c) Que, pour répondre à l'appel des dévoués organisateurs du
Congrès de Québe.c et leur donner lassurance de leur cordial appui, ils
s'engagent à travailler de toutes leurs forces, chacun dans leur sphère
respective, au recrutement des membres et à y intéresser les sociétés
nationales dont ils font partie.

1) Qu'ils prient respectueusement Messieurs les Curés de langue
française de bien vouloir organiser ce mouvement de recrutement
dans leurs paroisses et engager fortement leurs paoissiens: hommes,
femmes et enfants, à inscrire leurs noms au livre d'or du Congrès.

e) Qu'ils invitent non seulement les individus, mais aussi les col-
lectivités à se faire inscrire sur ce livre d'or, comme les com munautés re-
ligieuses, les sociétés nationales et les écoles de chaque ville et parois-
se.

f) Qu'ils expriment le vœu que chaque société et chaque paroisse
délèguent un ou plusieurs représentants au Congrès de Québec. et que
ceux-ci se joignent aux pèlerins de Sainte-Anne (le Beaupré (lui parti.
ront de Régina, de Prince-Albert et de Saint-Boniface.
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Il LA QuEsrION SCOLAIRE

a) Considérant que la loi naturelle, la constitution de la province

et l'équité assurent aux Catholiques du Manitoba le droit à des écoles

s"parées confessionnelles;
b) Considérant que ce système d'écoles, établi par la Constitution

provinciale, a fonctionné à la satisfaction des intéressés avant et de-

puis la mise en vigueur de la dite Constitution;
c ) Considérant (ue ce système a été arbitrairement et contre tout

droit aboli en 1890;
d1) Considérant (lue le plus haut tribunal de l'Empire a reconnu

en 1895 le bien fondé des justes plaintes de la minorité et ordon-

né qu'on y portât remède;
Il est résolu:
a ) Que sincèrement attachés à la Constitution de leur pays et à

l'Auguste Souverain, qui préside aux destinées de l'Empire Britanni-

que, les loyaux sujets de langue française de Sa Majesté, habitant la

province du Manitoba, regrettent que les autorités législatives, à qui

ce devoir incombe, aient refusé jusqu'à ce jour (le se conformer aux

ordres et aux instructions contenus dans la décision du Comité judi-

ciaire (lu Conseil Privé, relatifs aux droits des Catholiques en matière

scolaire, et qu'ils expriment leur détermination ferme et énergique de

continuer à1 réclamer les droits que la loi naturelle, la constitution de

la province, la décision susdite et la conscience assurent à la minorite

catholique du Manitoba.
b ) Qu'ils donnent à S. G. Mgr l'Archevêque de Saint-Boniface

l'assurance (le leur pleine et entière adhésion à toute direction éma-

nant de son autorité épiscopale sur cette grave et vitale question qui

agite le pays depuis 1890.
e) Qu'ils ne cesseront l'agitation constitutionnelle. qu'ils font de-

puis bientôt vingt-deux ans, que lorsque justice complète leur aura été

rendue.

111 LE MONUMENT DE LA VÉRENDRYE.

Considérant que le patriotique projet (le l'érection d'un monu-

ment il La Vérendrye, le découvreur (le l'Ouest, conçu par le regretté

Mgr Taché, et récemment repris par la Socit histor-ique de Saint-

sous l'inspiration de S. G. Mgr l'Archevêque, mérite tous ,les

encouragements;
, Il est résolu que cette, Convention y adhère de tout cœur et ex-

prime le vœpu que le mouvement commencé soit continué discrètement,

mais que, pour le moment, tous les efforts de la population française

du Manitoba se portent sur le recrutement de msmnbres pour le Con,

grès de la langue française de Québec,
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1V ENSEINEMENT H]LNGUE.

a) Considérant que par la Constitution de la province, l'Acte du

Manitoba de 1870, sanctionné par le Parlement impérial, il est ex-

presnément pourvu que la langue française, tout comume la langue an-

glaise, devra être langue oflicielle dans la dite province;

b) Considérant que POuest a été découvert et évangélisé par des

hommes de race et de langue française;

c) Considérant que la race française a été la première à s'etablir

dans l'Ouest et constitue encore une partie considérable de la popula-

tion;

d) Considérant que l'enseignement de la langue francaise a lé-
cole est le moyen essentiel de conserver notre idiome national;

Il est résolu que cette Convention insiste énergiquement sur l'en-

seignement efficace du français dans nos écoles bilingues, tout en don-

nant tout le soin nécessaire et désirable à l'étude de l'anglais.

Il est, en outre. résolu qu'un comité permanent. composé de sept

membres, est, par les présentes, constitué pour surveiller l'application

dans nos écoles de l'Acte des Ecoles Publiques, aider à la solution des

difficultés et suivre de près les amendements au dit acte qui sont ou

seront présertés dans l'avenir à l'assemblée législative de Winnipeg,

et, au besoin, pour en suggérer à nos députés.

V FEDERATION CATHOLIQUE D)U MANIToBA.

Cette Convention donne sa cordiale adhésion à la Fédération Ca-

tholique manitobaine fondée le 13 mars à Winnipeg et elle fera tout

en son pouvoir pour l'aider dans son action et ses revendications. Un

comité spécial est formé pour s'occuper de la représentation canadien-

ne-française dans cette Fédération.

VI NoUVEAU JOuRNAL FRANgAIS.

Considérant l'a solue nécessité d'un journal français, indépendant

des partis politiques pour travailler à l'union-des nôtres, la Convention

décide la fondation d'un nouveau journal de langue française qu'elle

désire voir publier au West Canada Publishin ('o à Winnipeg, aux

mêmes ateliers que les journauxýcatholiques anglais, allemand, polo-

nais et ruthène. Un comité est constitué pour mettre au plus tôt suir

pied, cette ouvre si pressante.
*

* *

Les trois comités ci-dessus mentionnés sont autorisés à s'adjoin-

dre, à discrétion, les membres qu'ils jugeront devoir les aider à mener

a bien la tâche respective qui leur est confiée.
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ALILOCUT'ION 1)1, S. G. M(,iu 'I1ýÊtE

Après la la1 lecture et l'adoption à l'unanimité des résolutions
précédentes, S. G. Mg-r l'A rceeque pr' jonça une brève allocution
et exprima sa profonde satisfaction du travail de la Convention. Sa
Grandeur deruanda àt.Isser les C urés dle bien vouloir prendre en
mains, dans leurs paroisses respectives, Ycruvre du recrutement des
membres pour le Congrès de Qu ébec et dit qu'il se chiarg'eait de faire
inscrire au livre d'r du t'ongrièý, les noms de toutes les maisons reli-
gieuses de langue française du diocèse.

Monseigneur déclara que le journal fran,.;ais était d'une absolue
nécessité et qu'il le fallait :'1 tout prix.

Faisant ensuite a.llusion à' la question scolaire riianitobaine, le
vaillant champion réallirrua, aux applaudissements de tous, quîil ne se
déclarerait (pt~/ ic /lrque /tC conildeh f )/Ofrurait été, re -
dle. Ce qlui, va sans dire, nepcepas d'accepter, dans l'intervalle,
des soulagrements partie!s.

LISTES DES TRAVAUX 'MANITOBA INS EN PlI EIARA'TI(N

POUR LF CONo1dkS.

1. D)omaine actuel du français au Manitoba. M. l'abbé D. Lamy.
2. Noms de lieux français dans l'Ouest: anciens et nouveaux.

L'honorable Juge L .-A. ['rud'hlomîine.
3. Le français: troisième langue classique. R. P. T. Hudon, S. ..
4. La situation juridlique du français au Manitoba.

L'honorable Juge L.-A. Prud'homme.
5. Jîumioration canadienne-fra uçaise dans l'Ouest.

M. JIoseph Bernier,ý M. P. P".
6. MAtis franç ais. M. Roger Goulet.
7. Français (le France. M. Henri de -Moissac.
8. Belges (le langu e française. &Î. Louis Hacauilt.
9. Le françaîs dans la famille. MI. l'abbé J.-H. Prud'homme.

10. Le français dlans l'école bilingtie. M. Adrien Potvin.
IL Le français au Collège de St-Boniface. R. P. A. Dugré, S. J.
12. Le français à VU niversité. ,M. l'abbé A.-A. Cherrier.
13. Le français dans nos sociétés nationales. M. L..A. Delorme.
14. Le français dlans les relations sociales. -M. F. Lachance, M. D.
15, Presse franç aise manitobaine. M. Noël Bernier,
16. Littérature française manitoba ine.

L'honorable Juge L.-A. Prud'homme.
17. Nécessité de développer les groupes de langue française dans

l'Ouest pour l-e maintien et l'équilibre de la Confédération.
L'honorable Jfuge J.-E.-P., Prendergast.
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18. Apôtres et défenseurs du français dans VOuest.
M. l'abbé Denys Lamy.

Ces travaux doivent être faits et expédiés à Québec avant le
ler mai. Avis aux intéressés.

L'AMOUR DU CHRIST ET DE L'EGLlSE PERSECUTEE.

Nous ne sommes pas des découragés, il ne nous est pas permis de
l'être. Et pourquoi le serions-nous ? Il nous est si doux et si glorieux
d'être appelés a aimer notre sainte Mère l'Eglise dans ce délaissement
où nous la voyons. ID'autr-s lont révérée au milieu de ses gloires,
nous la révérons, nous, et nous la glorifions au milieu de ses ignomi-
nies. Joie forte et sainte, la plus profonde que j'aie connue et si vive-
ment goûtée que j'ai fait effort - A cause de mes manvais yeux, -
pour retenir nies larmes qui nie jaillissent du cœur rien qu'en y pen-
sant. Ce n'est pas dans les rues de Jérusalem, des rameaux à la main,
que je voudrais me voir a côté de Jésus, mais dans le prétoire lors-
qu'on lui crachait au visage ou sur le chemin du Calvaire, lorsqu'il
était meurtri et déchiré. C'est la surtout que je l'aime et que je l'ado-
re, c'est là que je le sens mon Dieu, c'est lA que je suis plus fier de
Lui. Non, l'Eglise n'est pas faible lorsqu'elle reçoit de ces grands et
unanimes outrages qui donnent au petit nombre des fidèles une sainte
ardeur de mourir pour sa cause. Bénissons ces vils insulteurs, ces es-
claves ivras; ils n'abaissent pas l'Eglise, ils relèvent nos courages et
impriment je ne sais quoi de plus noble dans nos cœurs qui se sépa-
rent d'eux. Louis VEUILLOT.

ORDINATIONS.

S. G. Mgr l'Archevêque a ordonné sous diacre. le 20 mars, dans
sa chapelle privée, %I, l'abbé Joseph-Albert Baribeau, qui a été fait
diacre A Saint-Alphonse le 24 du même mois.

Le R. P. Boniface Diederichs, C. R. I. C., maintenant vicaire à
Saint-Alphonse, a été ordonné prêtre dans cette paroisse le 24 mars.

Nos félicitations et nos meilleurs voux au nouveau prêtre et au
nouveau diacre.

AU TABLEAU D'HONNEUR.

Dans notre dernière livraison, nous avons adressé des remercie-
ments au De'oir, de Montréal, et à L'Action Social, de Qnébec,
pour leur attitude digne et catholique au sujet de la question scolaire
du Keewatin.

Nous manquerions de gratituda et même de justice à l'égard
d'autres journaux, qui, dans une sphère plus restreinte, défendent le
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droit et la justice avec autant de vigueur et de désintéressement. si
nous ne leur donnions publiquement crédit de leur attitude fière et
indépendante. Citons à l'ordre du jour 'La Vérité, de Québec; La
Croix. de Montréal; Le Bien Public. des Trois-Rivières: Le Patriote
de l'Ouest, de Duck Lake; Le ,foniteur, de Hawkesbuiy; L'Évan-
géline, de Moncton; Le P>rores du Golfej, de Rimouski; L'Action
Canadjinn ,de Fraserville; La Tribune, de Saint Hyacinthe; Le ,Jour-
nul, de Waterloo; L'Étoile du Nord, de Joliette, le Messager Ca-
nadien, de Montréal, et La N lle-France, de Québec.

Nous sommes heureux d'ajouter que nos journaux catholiques de
Winnipeg, anglais, allemand, polonais et ruthène, ont aussi noblement
fait leur devoir dans l'occurrence.

Nous voudrions ajouter à ce tableau d'honneur le Cusket, d'An-
tigonish; le (tholie ]l'ecord. de London; le Tribune, de Montréal, et
le Coholc- Reister,(le Toronto. mais nous ne le pouvons pas pour la
bonne raison que les deux preruiers gardent le silence sur la question
et que les deux autres nous tirent dans le dos ! Le (Catholc Register
a été tout récomment cité par un grand journal protestant de Winni-
peg .1 l'encontre du Northl West Revie

Ces journaux catholiques anglais du Canada,-ceux de Mont-
réal et de Toronto,-s'inspireraient-ils du Tablet de Londres, qui
depuis des années donne si souvent une note fausse lorsqu'il touche à
nos questions scolaires ? Deux articles parus dans La Nouvelle-Fran-
ce de Québec, février et mars, mettent dans un jour lumineux cette
attitude déconcertante du grand organe catholique anglais. Si le
Tablet voulait prendre notre avis, nous lui conseillerious de se con-
tenter (le défendre les écoles catholiques en Angleterre, -ce dont il
s'acquitte axec un zèle et une fermeté de principes auxquels nous
sommes heureux de rendre hommage. S'il ne voit pa- comment ces
mêmes pridcipes-universels puisque catholiques-s'appliquent .à
notre pays, le plus sage pour lui serait de garder le silence. De quel
droit s'arroge-t-il la mission de contrecarrer les directions de l'ency-
clique Affari vos et celles des Evêques que le Saint-Esprit a préposés
au gouvernement de l'Eglise du Canada ?

- M. ilenri Bourassa a prononcé un grand discours à Toronto 13
18 mars, sous les auspices de l'Ordre Anciei des liberniens. Nous
sxtrayons le nassage suivant de la lettre d'invitation: " Nous approu-
vons votre zèle pour votre race es pour votre langue. Des Irlandais
conséquente avec eux-mêmes ne pourraient agir autrement. N'avons-
nous pas, depuis dix ans, donné notre concours moral et financier à la
Ligue Gaélique d'Irlande pour y établir la pratique de deux langues ?
Ce qui est juste en Irlande est juste au Canada, et les vrais Irlandais
ýdoivent être justes."
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DEUX ANCIENS COMNPAGN-,ýONS.

A l'occasion de l'entrée du Pi. P. l)aiase 1)andurand, O. ýM. I.,
dans sa quatre-vingt- quatorzième année, nous publions avec plaisir
une double photographie prise il y a soixante ans, alors qu'il ré-idait
.1 Ottawa.

Il avait préeJ-dé Mg uLres àX Bytown, alors petit villag-e, (le-
venu depuis la capitale du Canada. Mgr Guigues fut évêque d'Ottawa
de 1,S48 à 1874. A sa mort. le 1'. Iandurand. vicaire -gén éral1 depuis
longtemps, administra le diocèse Jusqu'à la prise de possession par Mo-r

MnGuIorEl's, O. M. I., R. P. 0hnlÂn . Mi. I.,

premier évéque d'Ottawa. il y a 0 ans.

Duhamel, à qlui il avait fait faire sa première communion. En cette
année 18ï,-, il fut envoyé en Angleterre, mais :lgr Taché fit des ins-
tances auprès dlu Supérieur général des Oblats de MU.-1. et obtint qu'il
vînt au Manitoba, où ses jours se prolongent comme ceux des anciens
patriarches ut où sa Jeunesse -so renouvelle comme celle de l'aigrle.

Depuis le 23 mars, il s'acl emine d'un pas toujours agile vers sa
quatre- vingt- quatorzième année. Nous lui en souhaitons encore plu-
sieurs autres.
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1)ING! DANG! DONG!

- Le 1 î mars, S. G. Mgr l'Archevêquie a présidé l'ouverture du sou-
bassement de l'église Saýint-Igrnaice. ('es ilebuts promettent b(ýeuuet
les plans qu 'on projette d'exécuter feront un temple superbe et tua-
je3stueux. Le sermon dle circonstance a etc prononcé par M. labbé
Reardon, l'éloquent prédicateur de Saint Paul, Nlinn. I )eux Soeurscdes
SS. NN. de Jésus e t de Marie, de l'ý\cadémnie Sainte-Marie, font la
classe depuis le jour d,3 l'an dans l'école attenante àl Ce SOuIbaSSe-
ment.

- Avant de présenter le bill annexant une partie du Keewatin au
-Manitoba, le Parleiment fédéral a accordé l'existence civile àm la ('or

1poi'(1ittw L'pi;8cop?«le Uut//oliqeie de i iiit

- Le R. P. Joseph Carrière, S. J., recteur dlu Collge die Saint-Bo-
niface. est parti pour Miontréal le 29 mars. Le Général Jie la Conupa-
grnié de Jésus vient de l'appeler A remplir la charge de provincial dua
Canada. 'Il su-cè'de au R. P. Edouard Lecompte, dont la santé est
chancelante et qui occupait ce poste depuis 1903. Le El. P. Gustave
.Jean est nommé vice-recteur du Collège et le R,. P. Igrnace Adam,
préfet de discipline. Le R. P. Jean continuera .1 remplir la charge de
préfet des études. Nos cordiales félicitations au distitigué recteur que
la comnfiance de son Ordre vient d'appeler a une si importante posi-
tion.

- Le 14 mars. les élèves du Couvent de Saint-Norbert ont fêté
leur digine curé par une bel-le séance où dominait une note esstintielle.
tuent canadienne. -Mgr l'Archevêque a beaucoup félicité les élèves Lie
l'intérêt qu'ell-s avaient su susciter.

- Quatre Soeurs Grises de Saint- Hyacinthe sont arrivées à Saint-
Boniface le 27 mars. Elle's re-partent aujourd'hui. Elles se rendent 1
Le Pas, où elles ouvriront un hâ1uIital. Le El. P. F.-X. Fafard. 0. Ni. I.,
de Le Pas, est venu àl leur rencontre. lie IZ. F. Cordeau. 0J. M. 1., en
route pour Norwav-House. fait d.rîe lel'xpédition. Nous' reparle-
rons de Le Pas au prochain numéro et nous consignerons lotir l'his-
toire la noble attitude des Ca*hol ique- d, c,ýtte ville naissant- à~ l'en-
droit de la question scolaire. Nouits publ irn 011 tl tC xIe îh5courageu -

ses lettres écrites pal- S. G. S.gr C harJebois, 0. M. 1., le vaillant dé-
feneeur des droits de la minorité du Keewiýîin.

- Nous sommes heureux d'annoncer brièvement, quitte à y reve-
nir. que les Clercs de Saint-Viateur viennent de faire l'acquiisition de
560 âcres dec terre à Otterburne pour y établir leur Orpheulinat die Ma-
kinak. Ils s'v rendront le premier mn'i prochain. Voil une oeuvre qui
mérite toutes les synipathies et tous les encouiragrements.

- DJans une seule journée, le vaillant député d-e Nicolet, M. P.-E.
Lamarche, a déposé devant la Chamtbre (des Communes (les requt-tes.
portant plus de 50000 signatures demandant qlue les droits des mnieo-
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rités soient respectés. Ces requêtes venaient de toutes les parties du
Canada. Beaucoup venaient de l'Ouest. En les examinant on y trou-
vera la signature le plusieurs évêques de la province ecclésiastique de
Saint-Boniface, en coinnengant par celle du métropolitain.

- M. l'abbé Paul de Munter, prêtre flamand, résidant depuis dix
ans en Angleterre, est arrivé à Saint-Boniface le 22 mars. Il est vicai-
re ' la cathédrale et s5'occupe d'une manière spéciale de ses compa-
triotes.

- Nous enverrons un volume valant W0 sous aux personnes qui nous
adresseront les numéros 2, 3 et 5 de la première année des Cloches,
année 1902. Ce volume, si hautement recommandé par le Souverain
Pontife et nombre d'Archeovques et Evêques, a pour titre: Le -Bon-
heuo des Fmlls.

- Nous nous étonnons de voir l'E8nement, (23 mars) , favoriser
l'établissement à Québec de l'Association neutre et internationale des
Boy Seouts. Nous avons déj:a mis la jeunesse catholique en garde
contre cette société., dont le programme confine à l'athéisme pratique.

- Le 21 mars les élèves du Couvent de Saint-Charles ont donné
une très jolie séance en l'honneur de S. G. Mgr l'Archevêque.

- La nouvelle église de Fannystelle a été ouverte au culte diman-
che, le 24 mars. Nos félicitations au dévoué curé et à ses généreux
paroissiens.

- Pourquoi tant d'hommes, d'ailleurs remplis d'énergie, de cœur et
dintelligence, viennent-ils tout à coup à en manquer dans la défense
des intérêts religieux ? C'est que, dans la vie publique, ils sont catho-
liques après tout. au lieu de l'être avant tout. MONTALEMBERT.

- Le R. P. S. Proulx, S. J., a prêché une retraite d'une semaine
dans la cathédrale de Saint-Boniface du 24 au 31 mars. Il y a établi
la Ligue du Sacré-Coeur pour les hommes.

- Le R. P. Duchaussoy, O. M. I., a donné pendant le même temps
une retraite anx paroissiens du Sacré-Coeur à Winnipeg.

- Nous recevons au dernier instant un compte rendu, fait par une
élève du Couvent de Lorette, de la fête patronale du digne curé de la
paroisse célébrée le 21 mars. Garçons et fillettes ont rivalisé à qui
mieux mieux dans l'exécution des diverses parties de la séance dra-
matique et musicale.

- Les élèves de Sainte-Anne et de Saint-Norbert sont venues don-
ner une séance dramatique et musicale à la Maison-Vicariale, en fa-
veur des orphelines de l'hospice Taché le 22 mars. Elles ont attiré un
grand nombre d'amis de l'institution et les ont vivement intéressés.

- Le chiffre définitif de la population du Canada, d'après le recen.
sement de 1911, vient d'être publié: 7 203 837.

- Les Canadiens français de l'Alberta tiendront une Convention
provinciale à Edmonton le 22 mai prochain, afin de préparer leur coo-
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pération hnm édiate au Con grès die Québec. L'asseib]èe du 10 mnars a
'été un succès; --lie a réuni près de 200 délégués. Gage (le triomphe
pour la Convention (le niai.

- Di)janehe, le 24 mars. la Section lion diobiiuce a commiencé sa
propagande dans lus camnpag'nes. Le R. P. lundon. S.M. le Dr La-
chancei et M. l'abbé Lamyv ont adressé la parole à la bonne population
de Saint-Charles qui a ïnéreusement répondu à leur appel en faveur
du Congrès de Québec.

- Nous sommes heureux d'infornmer Messieurs les Curés du -Mani-
toba, qui connaîtraient dan,- leur paroisse deés terres à' coloniser ou à
vendre, de bien vouloir entrer en communication avoc J!. ('.Ft'ar-
<inal, I1)oii.oii 1,11Plaenloea .Ilro i. Ce co)mpatriote
assiste à l'arrivée de tous les trains (le colons et il sera heureux de
<iriaer dans la pravince les colons canadiens, français et beliges.
M. cadinal a -son bureau à la salle d'Inmigration, près die la g'Yare
du C. P. R.

- Le directeur des C'loches informe ceux que la chose pourrait in-
téresser qu'il a fait l'acquisition en bloc de L'(Eure (le lt .Prolp(-
yctnde dee ýBons Livres (le MN. Philippe Masson, (le Québec. Il a, en
p)articulier, nombre de livres (le prix de différentes sortes: brochés et
reliés de luxe, romans excellents et ouvrages sérieux, le tout A des
conditions qui défient toute concurrence. On peut aussi s'adresser à lui
pour se procurer La Vie (le _141r Tâch'. I'Eôsquîsse sur le Nord-
Ouest et l'hfistoie dle _Bou<:/erville. Voilà des ouvrages canadiens que
Messieurs les Cur'As et Messieurs les Commissaires doivent avoir à cSeur
de distribuer en prix aux élèves de nos écoles.

-M. l'abbé A. Gerritsxna. curé de la 'paroisse Saint-Edouard, à
Winnipeg, a pris occasion dle la publication d*un pamphleft intitulé:
leoiïno< (at/edisi 'under the - /.,par le flrGordon, pour ex-
pliquer du haut de la çhiair plusieurs points travestis de la doctrine
l'Eglise. Non seulemient d.-s Catholiques, mais aissi des non-Catholi-
ques prirent un vif inté(rê^t à ces serions. Ils furent publiés dans le
J'fort< lVest Rûieet, sur dé- p)ressantes demandes, l'auteur consen-
tit à les mettre en brochure. Grâce à la générosité de la division no 1
(le 1' incieet Or<ler / Ilrin de Winni]pegc, cette jolie plaquette
de 50 pages, porta~nt l'~pintrde S. G-. Mgr l'Archevêque, est
distribuée gratuitement au WVest Cantada Puibliskiiny C'o, 619, Mc
Dermot Ave, et à la librairia Russell Lang et Cie, 296, Portagre Ave.

R. I. P.

-M. Eugène Taché, sous-ministre des Terres à Québec, décédé ~
Québec.

-M. le vi-se-amiral de Cuverville, l'un des grands catholiques de
France, d6cédé dans sa chère B3retagne.
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VOLTS TROUVEREZ

AU MAGASIN ASHDOWN
La qualité supérieure dans toutes les ligrnes de Quin,-! illerie.
Ce mnagasin a toujours donné entière satisfaction à ses ciients.
Aussi nous1 avons l'oeil à ce que notre bonne réputation ne se
perde jamais. Notre motto est: " La bonne Marchandise à un
Prix raisonnable."

Poêles, ustensi'es (le cuisines émailles, argeniterie, coutellerie, Marchandises
de sport, d@ chase, de pèche, etc. Equipenients de plombiers et de charpentiers,
pýintures. huiles, etc. Phone 1001

AS HDOXVN, Coin des rues Main et Bannatyne, Wtnnipeg

The Holîday-Slieppard, Ltmitod
Commerçants en gros et importateurs d'articles
religieux de toutes sortes. de jouets et d'objets de*
fantaisie. Notre Catalogue Illustré sera envoyé
par la poste à demande.

Magasin et salles d'échantillons

179 Av'e. Bannatyne Est. Tél. Main 86. WINNIPEG

Ornements d'Eglise

SVANPOULLE FRERES
-z SI-0f~FAOJ ~-Q

96 B3LOC OU COLLÈGE, AVENUE PROVENCHER. _-

Chasublerie, Bannières, Dais, Draps Mortuaires, Spécialité de Drapeaux

et Insignes pour :Sociétés, Chandeliprs, Candélabres, Benitier,;, Encensoirs, Cali-

ces, Ciboires, Ostensoirs, Malle Chapelle pour Missionna ires, Statues, Chemins de

Croix, Crèches, Christ en fonte Magnifique choix de Fleurs Artificielles Fran-

çaises. Autels, Chaires, Confessionnaux, Forts Baptismaux.

DESSINS ET DEVIS SUR DEMANDE

Tous les articles du Culte Cathalique à des prix les vlus bas
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Téléphone 1864 B. de Poste 94

LePage Lumber Co.
,COIN DE L'AVE PIROYENCHER ET DE LA. RUE TIIIBA TLT

SAINT-BONIFACE, 34A.N.

Marchands de Bois de construction en gros et etn détail.
Toutes espèces de boiseries fines, chas'is et portes de toutes
sortes. Bois de corde, charbon dur et mou, etc.

Cour et Bureau: 289 Ave. Provencher, St-Boniface.

'0 WV.. u IE
DECORATEUR D'EGLISES

340 AVENUE ST. JOHN, - WINNIPEG, MÂN.

Permettez-moi de donner un cachet de beauté à votre église. Tout ce que
vous pouvez désirer en fait de peinture et de décorations.

REFERENCES-Rév. l'ère Supérieur, Eglise (lu St-Esprit, Winnipeg, Man.
liév.ilère Superieur, Eglise St Joseph, Winnipeg. Man.
Le seul artiste de l'Ouest canadien qui lait une spécialité de la décoration

-des églises.

THE JOBIN MARRIN CO.,
LIMITED

EPICERIES EN GROS -

Une grande quantité de Marchandises d'epiceries de toutes sortes.
Souveniez-vous que nous avons en main tous les produits du pays avec protits

pour les Consignataires.
Les commandes reçues des écoles industrielles, des procureurs de missions et

des communautés religieuses, en général, recevront une attention spéciale.
M A GAIN ETB UREAUX le MARKFT STRECET JEAs?

MAGAIN E BURAUXWINNIPEG.

J:c Xer Cac0-k
Rue Dumoulin, St-Boniface (Tel. 3140) 227 Rue Main. Winnipeg

Chapelets, Livres, Articles de piété et de fantaisie,
Bronzes d'Eglises, Fournitures d'Ecoles, etc.

À TRtS BAS PRIX- (-0-)- EN GROS ET EN DETAIL

LES ORDRES PAR LÀ POSTE SORT PROMP 7EMENT EZECV7ES
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P. COUTURE & CIE
BOUCIIElS ET EPICIEBS

Viandes fraîches, viandes salées, vo.
bailles, poissons, légumes, épiceries

BOUTIQUES:

A St. Boniface. 25 Avenue Provenc her. Té.32
Bloc Lamtortagite 1Tî32

A Winnipeg, 375 * Rua McDermott, ài l'enseigne
,-Central Meat,*Market"

Té! à ésienc, t-Bnifce,172 fTéléphones {Etal de Boucher', Garry 2308
Tél.à Réidece, t-Boifae, 1'24Epicerie, Garry 2296

Nos Agents font de gros profits, quelques-uns $5,000 pair an, d'autres plus,
en vendant le fameux OXYDONOR. C'est la plus merveilleuse decouverte du aie-
cle pour Maux Maladies et Debi lite (leneralo, etc.

Nou- avons gies millier- de certilicats (le guérison on notre posession.
Chaque raimillý' a besoin d'un OXYDONOII et la vente d'un amnène la vente
de plusieurs autres.
Nous demnandons dJans votre localité u Agenit qui se îîrocurp d]'u OXYDO.
NOR, afin -te le von ire à sps pavt.Gros profits pour ceuz qui savent
s'y intére>ser HErivoz aujourd'hui pour demander nos conditions.
Dr. H. SANCHE & Cie. 387 rue Sie. Catherine Ou' ýst, Monîréaf, Canada.

Voulez-vous acheter ài bon m~arché, être bien servis et certains que les mar-

chandises qui vous sont vendues sont de preière qualite, alors allez chez

Pelletier & Cieà
AVENUE TÂCHE SAINT-BONIFACE

Mi lepries de choix, chaussures en cuir et en leutre, claqueos, pardessus. etc., Pipes
rabacs, Cigares, aussi'farine, son, gru. Commando' par la malle remplies immé-
,Itatmmeni s)irAq r.rPflinn Ni'nihIlp7 pa-t"ndni A' Pfh 41»P~iiit-ROnifti,*

COMPAGNIE (IENERALE TRANSATLANTIQUE
L 1G N ,P F RA NC A 1S W',4

Départ tous les jeudis à 10 h. A.M. de New-York -po(ur Hâvre-Paris (F -rance)
L.SA VOIE ... ..... ..... 4 Avril. LA SA VOIE ............ 2 5 Avril

LA PROVENCE .... ..... il Avril ICHICAGO (suppl.) ........ O3 Avril
NIAGARA (suppl.) .... .... 13 Avril I RANCE .... ..... .... ... 2 Mai
LA TOURAINE ...... 18 Avril LA PROVENCE ...... ..... 9 M-9j
Pour informations s'adresser : ALLOWAY & CIIA1MPION9

862 et 667, Rue Main
1VIN[P~ Ieprésentatnts, ou 4 tout 4gent de Cites de Chemins de fer



ANN0NOMI

BANQUE D'HOCHELAGA
CAPITAL AUTORISE 184,0OO,00
CAPITAL (entièrement PaYé> S2,500,000
FOND)S DE: RÉSEBVE1 $2.650.000

Bureau Principal: MONTREAL

Lettres de Crédit émises et rraiies vendues payables danb

toutes lem parties du monde.

Intérêt au taux de 3 'l,, par an accordé sur dépots d'épar
gue.

Comptes d'affaires et comptes d'épargnes sollicités.

J. H. N.ý LEVEILLE, GERANT PRO TEMP.
~THOIFc E, MAý&N.

LORGNONS, LUNETTES ET OBJETS D'OPTiQUES D.E
TOUTES SORTES

Royal Optical Co.
307 av'enue du Portage, - Winipeg

Teleplione Main 7286
-- SPÉCIA LITÉ 11011Z~ LES YEUX D'ENFANTS-

NO S P1I(N LNCAIS

A CUSSO N, llri,si(e, i , - a it (i'-':eral S. A. DUSSAUL,
TeIéphone prive, 30115 Secrétaire

The Cusson Lumber Co., [imiitd1.
MARCHANDS d'e toutes sortei de tnatériaux de construction, bois de sciage,

bois (le corde, et c. Pi>erroi p murV fond'ttion, sable, ciment, etc. Papier,
clous, ferrures, peintres, %itres, etc.

MANUFACTUI.'1ES (le bois tournés, portes et chiassis, Bancs d'églises, au-
tels, balustrus, Moulures de toutes, sortes, escaliers, etc. etc.

Plans etspécifications fournis sur commax4d,
Téléphone 2625 Avenue Provenchier, près du pont . t *.

Boite de Pos8te 20 8&lnt-Boniface, Man,,~



ANNONCES

FONDERIE SPEOIÀDE DE OLO@HES
C. et F-- PA CGA RD

ÀA M -L[YIAX Htî SANAIE (Fiance)
Fondeurs de "La Savoyarde", 42,-
000 livres, et le plus dle 10,000 clo-
ches dans les cinq parties du mnonde,
notamment dans JL Manitoba, des
sonneries de Lorette, de St-.Jose1 >h, à
\Viiiînîpeg ;des cloches d u Petit Sé-
iiaire de St-Bioniface, d'llunsvalley,

de Sifton, de Laurier, de McCreary,
etc., etc.

Nouvelle honnerie à battant rétro-
lancé, breveté eii France et à l'étran-

le.spprimîanit toute peine au suri-
'leur et tout ébranlement aux beffrois.

MEDAILLL D'OR : Exposition
- IUiverselle de Paris. Diplôme d'lion-

îîeur : Exposition Canadienne de
Québec 1898.

Agence au Manitoba: VANPQULLE FRERES,
96 Bloc du Collège, Ave. I>rovencher, &t-Boniface, Man.

OIRNEI ENTS D'EIGLISE,

~,.c,euîr de C. LANGTOTI

16,rue Noire Damne ouest, MUNIREAL
1nîliorniteur de

BRONZES, OItEEVRERIES, ORNEMENTS,
MERTNOS, VETEMENTS ECCLESIASTI-

Ateliers specisux pour l;i fabrication de Statues
peiritureëes, Clié,î'îiis, de Croix en pleinture sur toile,
Chemin iiý Croix eii relief. Drapeaux, Bannières,
Decorutions pour àocietés.

Vins de messes approuvés par les autorités eccl(,siastiquPs, Taragone, Sicile,

Ijassaula, $aLerns, Muscatel et Clarets.

Huile de table, Huile dJ'Olive de Nice, brîùlant huit jours, hautement rF-com-
mandée et étant aussi en usage pour le cierge et les comnmunautes religieuses du
Canada. Nous vendons notre Huile avec le privilège dA la retourner à nos depens,
si elie ne donne pas satisfaction. Boiquets et Fleurs, Lustres an cristaux, Photo-

graphies de Statues, etc., et liste des prix envnyees sur demande. Braise-Encens
Huens Arabie, Dominical. Nousavons toujours en mains un assortiment "s
vér* d'objets pour missions à des prix très avantageux.



ANNONiES

Henri Perdriau uaiTt
Ancienne Maison A. Vermonet, peintre- verrier de Reims (France)

HENRI PERDRIAU, Directeur- Gérant.
ALBERT VERMOINET, Directeur Artistique

Ateliers et Bureaux: 113 et 121 rue ST. VIATEUR, MONTREAL, QUE.

&. AUGUSTE GAY, Aget,
71 rue Masson, Saint-Boniface, Manitoba.

VTITRATTJC• - IDTART

d'Eglise et d'Appartements
La meilleure maison du genre au Canada.

0os qup0âd08 pr0phqbnt a ta[ilc huéaldd dé rocIgl@ul8

Téléphone de Jour - Téléphone de Nuit
Main 7'238 Main 0159

P. COUTU
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNÈBRES

EMBAUMEUR DIPLOMÉ

64, Avenue Provencher - ST-BONIFACE (Mai.)

ISIol-.s al~l orts oa.ez

.Alaire et .Bea-L.
MAdICHANDS DE

Ferronnerie, Poeles, Granit, Ferblanterie, Huiles, Peintures,ete

AVENtE TAiRÉ, ST-BONIFACE.






